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J
’ai mal depuis mes 
11 ans. » L’âge où Manon 
Barbin a eu ses premiè-
res règles, « j’ai souffert 

le martyre mais on me disait 
c’est normal, les règles ça fait 
mal ». 
Il aura fallu dix-sept ans de 
souffrances intenses, d’hémor-
ragies « très fortes », de para-
lysie d’une jambe, de fatigue 
chronique, pour mettre un mot 
sur ses maux : l’endométriose. 
« J’ai consulté de nombreux 
gynécologues, passé plein 
d’examens... Ils me disaient 
que j’avais un utérus sensi-
ble ! Personne ne m’avait 
jamais parlé de cette mala-
die », regrette cette Avignon-
naise âgée aujourd’hui 
de 30 ans. Elle est même vic-
time « de violences gynécolo-
giques » de la part d’un patri-
cien à Paris, d’autres la culpa-
bilisent.  
Jusqu’à ce qu’elle en consulte 
un qui lui parle enfin d’endo-
métriose et l’adresse à un spé-
cialiste de la clinique Urbain V, 
« le seul spécialiste de cette 
maladie dans le Vaucluse », 
affirme la jeune femme. Le 
diagnostic est sans appel : 
endométriose profonde hémor-
ragique. « J’ai dû passer par 
une cœlioscopie. » Elle com-
prend que les IRM, les radios 
« ne détectent pas la maladie 
si on ne s’adresse pas à des 
patriciens formés à l’endomé-
triose ». 

Un réseau d’adresses 
La trentenaire sait qu’« on ne 
guérit pas de cette maladie 
inflammatoire chronique, on 
peut seulement se soulager ! 
Surnommée le cancer blanc, 
elle se développe pour envahir 
le maximum d’organes et les 
rapprocher entre eux ». Une 
maladie sournoise. « On peut 

être envahie et ne pas le sen-
tir...»  Après avoir été « prise 
dans une spirale » pendant 
deux ans, la jeune femme 
décide de créer il y a un an 
l’association Manolèta, avec sa 
mère et sa meilleure amie, pour 
aider celles qu’elle appelle les 
« endogirls » et leurs proches. 
« Mon objectif est de proposer 
un parcours de soins en cons-
tituant un réseau pour don-
ner les bonnes adresses car de 
nombreux médecins ne sont 
pas formés, constate-t-elle. On 
est plusieurs associations en 
France, on se bat. Peu à peu 
ça évolue chez les gynécos. »  
L’Avignonnaise est d’autant 
plus optimiste que la ministre 
de la Santé Agnès Buzyn pré-
sente, ce vendredi, des mesu-
res pour la prise en charge de 
l’endométriose. « Ca bouge 
enfin ! », se réjouit-elle. Elle-
même a envoyé un courrier 
« aux 577 députés, 25 d’entre 
eux me soutiennent. J’ai con-

tacté aussi des sénateurs ». 
Si elle est «pleine d’espoir», 
l’Avignonnaise pense qu’il y a 
« des freins. Les endogirls font 
très bien marcher le business 
des antidouleurs, des anti 
inflammatoires, des antivo-
mitifs... Mais on commence à 
coûter plus cher que ce qu’on 
rapporte. On est obligé de pas-
ser par des arrêts maladie. On 
est entre 4 et 7 millions de 
malades en France... C’est 
plus que le diabète ». 

Suicides et précarité 
Au-delà de la souffrance phy-
sique et psychologique, qui 
« pousse certaines au sui-
cide », des « endogirls » se 
retrouvent dans la précarité. 
« On a du mal à garder un 
travail, il y a une incompré-
hension du milieu profession-
nel. On nous prend pour des 
feignantes alors qu’on devrait 
être reconnue comme handi-
capée avec une ALD (affection 

de longue durée) ». Sans comp-
ter les répercussions sociales. 
« On a du mal à rencontrer un 
homme...» Quant aux enfants, 
Marion a « fait le choix de ne 
pas en avoir. L’endométriose 
est héréditaire...». Une culpa-
bilité de plus pour les mères. 
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Santé. L’Avignonnaise Manon Barbin a créé une association pour aider les malades.

Endométriose : dix-sept ans de 
souffrance avant un diagnostic

■ Manon Barbin a fait de son expérience personnelle un combat pour les “endogirls”.  

RENDEZ-VOUS 

Samedi 
Dans le cadre de la journée de la 
femme, l’association Manolèta 
tiendra un stand d’informations, 
samedi 9 mars, de 8 h à 18 h, sur 
le cours Jean-Jaurès à Avignon. 
Elle proposera un vide-dressing 
et des gâteaux à la vente. 
Contact : 
manoleta84@gmail.com. 
L’association a un site internet : 
manoleta84.wixsite.com/associa
tion.

Les jeunes ont appris à nager
Durant leur première 
semaine de vacances scolai-
res, une trentaine de jeunes 
Rochefortais ont suivi les 
stages J’apprends à nager, 
pour les 8-11ans et perfec-
tionnement pour les plus 
grands à la piscine inter-
communale Camille-Muffat 
de Villeneuve. 
Ces stages sont organisés 
par le service des sports 
municipal pour la deuxième 
année consécutive et ani-
més par Yannick Bourdin. 
À l’issue de la dernière 

séance, les jeunes stagiaires 
ont reçu leur attestation de 
réussite au test de 
Sauv’nage, prouvant qu’ils 
ont apprivoisé le milieu 
aquatique. 
Ce certificat leur sera utile 
pour d’autres activités (obli-
gatoire pour le canoë-kayak, 
par exemple). Cette initia-
tive sportive sera réitérée 
aux vacances de printemps 
par des stages APPN (acti-
vités physiques pleine 
nature) et en juillet par des 
stages multisports. ■ Les jeunes stagiaires, très fiers de leur diplôme.

Villeneuve-lès-Avignon

Il n’a pas fallu déployer la 
grande échelle pour attirer 
un très grand nombre de 
personnes au loto annuel, 
richement doté, des 
sapeurs-pompiers. 
Le gymnase du Forum a 
fait salle comble avec 
450 amateurs de ce jeu de 
hasard toujours très atten-
du, dimanche 3 mars, à par-
tir de 15 h. 
Une buvette, ainsi que des 
stands de petite restaura-
tion en salé et sucré étaient 
prévus. Le président de 
l’Amicale des pompiers, 
Alexandre Michel, satisfait 
et de l’organisation des 
équipes et du grand nom-
bre de participants, précise 
« qu’une partie des béné-
fices sera reversée aux 
pupilles de la nation, des 
orphelins des sapeurs 
pompiers de France, pour 
améliorer leur quotidien ». 

Effectivement à la fin du 
loto, un chèque de 1 000 €, 
a été publiquement annon-
cé à l’intention de l’Œuvre 
des pupilles. Il est à noter 
qu’une journée portes 
ouvertes est prévue  
le 9 juin prochain à la 
caserne. 
De très nombreuses anima-
tions seront mises en place, 
la grande échelle, des feux 
de voitures en réel, inter-
ventions avec des chiens 
de pompiers… Restaura-
tion et buvettes seront en 
place toute la journée. 

◗ Rappel : composer le 18 
pour une intervention des 
pompiers. 

● COLLECTE DE SANG 
La prochaine collecte de 
sang aura lieu, lun-
di 18 mars, au Forum des 
Angles, de 13 h à 19 h.

Carton plein 
pour les sapeurs-pompiers
Les Angles

■ Une équipe au point dans l’organisation.

“2068 la compagnie” a pré-
senté son bilan et ses pro-
jets au cours de l’assemblée 
générale. 
La seconde édition des Pré-
ambules de Rochefort a ani-
mé le village pendant trois 
jours, avec un festival inédit 
et populaire réunissant tous 
les domaines de la création 
artistique : théâtre, danse, 
concert, exposition, ate-
liers, bal… Le prochain ren-

dez-vous est fixé aux 28, 29 
et 30 juin avec le même 
souci de présenter toutes 
formes de spectacle vivant. 
Sans dévoiler la program-
mation, la présidente, Chris-
tiane Olivier, précise que 
cette édition fera la part 
belle à la jeunesse. 
Un nouveau bureau a été 
élu avec Christiane Olivier, 
Sarah Olivier et Louis 
Lemaire.

Les projets de  
2068 la compagnie

Rochefort-du-Gard

■ Sarah Olivier, Christiane Olivier, Louis Lemaire.


